
Lycée La Bruyère - Versailles 

« La spécialité allemand ? Au risque de vexer ceux qui ont fait un autre choix, aussi honorable soit-il, 

je dois avouer que l’allemand reste à mes yeux la meilleure spécialité »  
 

Marie-Caroline, promotion 2023, ENS de Lyon, section études germaniques, M1 (deuxième année du 
diplôme), en échange à Northwestern University (Chicago) 

 

• Hypokhâgne : Lycée La Bruyère, Versailles 

• Khâgne : Option Allemand Ulm, Lycée Louis-le-Grand  

• Khâgne (khûbe) : Spécialité Allemand Lyon, Lycée La Bruyère, Versailles 

 

 
Venez à l’ENS Lyon afin de profiter de 
son occupant star, à suivre absolument 
sur Instagram : le Chat de l’ENS  

 
1/ En quoi la khâgne Spécialité 

Allemand du lycée La Bruyère à 

Versailles a-t-elle été un tremplin 

pour la suite de votre parcours ? 

Le choix de la spécialité 

allemand a toujours été une 

évidence, étant donné ma maîtrise 

de cette langue. J’ai en effet grandi 

en Allemagne, tout en étant 

Française, et ai de plus toujours 

beaucoup apprécié cette langue. 

Ensuite, cette spécialité a 

grandement contribué à mon 

admission au concours de l’ENS 

Lyon, je ne peux donc qu’en dire le 

plus grand bien.  Enfin, le 

département d’allemand de l’ENS 

permet une orientation très variée, 

laissant les étudiants libres de 

s’intéresser à à peu près n’importe 

quel sujet de recherche pour peu 

que celui-ci se rapproche de près 

ou de loin à l’Allemagne. Ainsi des 

domaines aussi divers que 

l’histoire, la sociologie, la 

littérature ou la linguistique sont 

possibles. Personnellement, j’ai 

choisi les Sciences Politiques. 

L’image du tremplin me 

semble donc particulièrement 

appropriée. 

Pour en revenir plus 

spécifiquement au choix, je 

tiens à souligner qu’il n’est 

absolument pas nécessaire 

d’être bilingue pour choisir 

cette spécialité. Dans le 

monde actuel, il est 

particulièrement utile et 

avantageux de maîtriser 

plusieurs langues, même si la 

carrière visée n’est pas 

spécifiquement dans le 

domaine linguistique. A ce 

titre, le choix de l’allemand, qui 

malgré son importance d’un 

point de vue européen reste 

une langue assez rarement 

apprise, est particulièrement 

stratégique. Être bon 

germaniste sera une qualité 

appréciée dans tous les 

domaines. 

 
Vue de Chicago 
 

2/ Qu’est-ce qui fait selon 

vous la force de ce cursus ? 

Le cursus en classe 

préparatoire permet 

d’acquérir une discipline et 

une rigueur de travail qui sera 

bénéfique quel que soit 

l’orientation future. Les 

dissertations développent en outre 

les capacités de synthèse et 

apprennent à organiser les idées 

de manière pertinentes. Il ne s’agit 

en effet pas d’apprendre 

seulement un cours par cœur, mais 

bien de trier et d’organiser les 

idées pour répondre à une 

question, résoudre un problème 

ou expliciter un paradoxe. Là 

encore, ce sont de qualités 

essentielles qui vont bien au-delà 

du concours blanc à la fin du 

semestre.  

De plus, l’apprentissage de ces 

qualités dans une langue 

étrangère ajoute une difficulté et 

apporte des bases encore plus 

solides à cet apprentissage.  

 

3/ Quels conseils donneriez-

vous à des candidats intéressés 

par cette formation ? 

N’hésitez pas, allez-y ! La 

qualité des cours et les petits 

groupes garantissent un 

apprentissage solide et des 

progrès rapides.  

 Si vous aimez l’allemand, 

vous aurez rarement une meilleure 

opportunité d’approfondir votre 

connaissance de cette langue, 

surtout dans d’aussi bonnes 

conditions. Même si tout paraît un 

peu compliqué et confus en ce 

moment, n’ayez pas de regrets et 

ayez de l’audace toujours de 

l’audace, encore de l’audace : 

choisissez l’allemand ! 😊 


